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Nous venons de nous assurer le 

concours d'un nouveau collabora-

teur Sis/eron/uus, qui, sous le 

psekdokyffixi de L. E. DE 

M ONTGER VIS, rédigera les 

chroniques et les informations. 

Nous apprenons avec plaisir 

que* sur l'initiative du eapîtainé 

(le notre garnison, une société 

chorale militaire vient <lc s'orga-

niser sous la direction d'un de nos 

plus sympathiques sous-officiers. 

Nos meilleurs souhaits pour la 

prospérité de cet orphéon qui, 

nous l'espérons, se fera entendre 

prochainement sur le kiosque. 

Tout n'est pas rose dans la vie 

dujdemi-monde. Dernièrement une 

pschutteuse bien connue a failli, à 

propos du dernier emprunt, se 

prendre au collet avec un do ses 

admirateurs les plus passionnés. 

La force armée, sous la forme d'un 

beau gendarme, a fort heureuse-

ment empêché une lutte qui 

menaçait de devenir épique. 

Le concert donn j jeudi par la 

So îiété musicale àéajt attiré, sur 

le (jours de l'Hospice une foule 

aussi nombreuse qu'élégante. C'est 

demain dimanche, que nos musi-

ciens vont à Digne assister au 

festival, où les ont gracieusement 

invités leurs collègues de la Lyre 

des Alpes. 

Samedi prochain, la fête patro-

nale, dont nous donnons ci-des-

sous le programme, sera annoncée 

par une grande retraite aux flam-

beaux. 

M. le capitaine Macheneau a 

bien voulu mettre à la disposi-

tion de la commission les hommes 

de la garnison pour accompagner 

cette retraite. 

La coïncidence de l'importante 

foire de Saint-Barnabé, qui tombe 

cette année le lundi de la Pente-

côte, là variété du programme et 

la perspective de fructueuses 

trrnsactions nous voudra, espé-

rons-nous, la visite de nombreux 

étrangers. 

RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 

VILLE DE SISïESON. 

FETE PATRONALE 
Du 13 Juin 1886 

PROGRI1I1II! 

Samedi 12 juin 

A 0 heures du soir, retraite aux 

(lambeaux, par les Touijjftç-i des Alpes. 

Dimanche 1.1 juin 

A4 heures du soir, grand concert sur 

le cours de l'Hospice. 
A 9 heures du soir, grand bal sur la 

place fifef îïôtel-de-Ville. | 

Pavoisement et illumination de la ville 

et des édifices publics. 

Lundi 14 

Tenue de l'importante foire de Saint-
Barnabé. 

A 8 heures \\2 du soir, splendide feu 
d'artifice, tiré sur le Pré-de-Foire. 

Mardi 15 
A 2 heures, porte du Dauphiné. — 

Jeux de boules et de paume, prix : Une 

écharpe. — Divers: Jeux de la Poêle, de 
la Cruche, des (Eufs, etc., etc. 

A 6 heures, Avenue de la Gare. — 
Courses: de Chevaux, prix: 20 francs, de 
Mulets, prix: 10 francs, d'Anes, prix: 
5 francs. 

Dimanche et lundi au faubourg de la 
Baume, Tir à la cible, prix : 10 francs. 

Samedi soir, 29 mai, la troupe 

théâtrale nous a donné la première 

représentation des Cloches de Cornc-

ville, opéra comique en trois actes, de 

Blanquette. Nous avons déjà expri-

mé les regrets que l'exigdité de la 

scène du casino ne permette pas aux 

artistes de rendre leur rôle avec 

l'ampleur voulue. Nous avons re-

trouvé dans Serpolette la charmante 

Bettina, de la Mascotte. Comme à 

l'ordinaire, son talent de comédienne 

ainsi que sa voix harmonieu.se et bien 

timbrée ont tenu les spectateurs sous 

le charme pendant toute la soirée. 

Madame Herbez, qui jouait Germaine, 

légèrement enrouée, n'a pas donné 

toutes les ressources de sa voix. 

Saint-Blancas a été très réussi dans 

le père Gaspard. Le ténor s'est sur-

passé dans le rôle de Grenicheux, sa 

romance: Va petit Mousse, a été ren-

due dans la perfection.' Quand à M. 

Dartès son éloge n'est plus à faire, 

Les romances: J'ai fait trois fois le 

tour du monde, je ne suis pas plus 

marquis que vous n'êtes servante, ont 

été couvertes de bravos bien mérités. 

En somme, soirée excellente et 

fort goûtée par le public Sisteronnais, 

qui n'a pas ménagé les applaudisse-

dissenients. Ce public serait certaine-

ment plus nombreux, côté des dames 

surtout, si la direction défendait de 

fumer dans la salle. 

Samedi prochain, deuxième repré-

sentation de la Mascotte, opéra 

bouffe d'Audran, qui, lors de sa pre-

mière représentation dans notre ville 

a eu un si grand succès, et dont les 

rôles ont été si bien rendus. 
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• Du £9 mai ou 5 juin- Ï6c6 

NAISSANCES 

Latil, Félix-Julien-Auguste.— 
Barthélémy, Ernest - Louis. — 
Javcl, Joseph-Louis-Gaston. 

PUBLICATIONS I)F. MAHIACF. 

EntroM. Lat.il, Firinin-Camillo, 
et M"c Jourdan, Louise-Sophie. 

Entre M. TQUITOS , Charles-
Stanislas, et M"'' Quinson, Maric-
Philippine-Josephinc. 

m':ci\s 

Coste, Claude, 82 uns'.— Imbert, 
Thérèse, 62 ans. — Roubaud, 
Emina-Marie-Eerlhc, 1 an. 

L. E. DE MoNTC.HKVIS. 

Hop-Bitters guérit toujours l'indo-

lence, l'irascibilité, les douleurs, les 
fièvres intermitentes, les maux de reins, 
d'estomac, de la vessie, corrige les vices 

du sang. Son action est duo à la com-
binaison de plantes dont une vieille 

expérience a proti\o l'efficacité, cons-
tante. Dans tous les pays de langue 

anglaise, il n'est pas une famille où ne se 
trouve le HbpVBitfers. 

is.milerton. G novembre 1879. 

Je m'empresse de vous .lire que je n'éprouve 

plus aucun malaise et que votre Hop-Bitters 

m'a entièrement guéri. 

Je, ct«. 

(Diarrhée aioniciuc, dyspepsie «hroniquo, 

inflnmation des intestins, maladie des , nerfs, 

éblouissements.) 

FredvKïïl^SBEKGER. 

A V \ S Bï U 1» O €> T B0 Ç B6 

C'est l'alimentation qui doit fournir les 

sels de chaux à l'organisme: /Leur pré-
sence dans nos os et dans nos dents 
auxquels ils donnent la résistance et la 

solidité nécessaires, nous indiquent bien 
qu'ils doivent entrer pour une- £ertaine 

part dans nos aliments. La chaux dimi-
nue dans les os (rachitisme) lorsque la 
nourriture cesse d'en contenir. L'addi-

tion du phosphate de chaux à un vin de 

viande (si riche par lui-même en sels de 

potasse et de chaux) offre une prépara-
tion dont l'utilité ne peut être contestée. 

Un verre à liqueur de BBcef-B^»voi\, 
vin-viande, administré aux enfants, 

matin, midi et soir, pendant leur déve-
loppement, facilitera singulièrement la 

formation d'une charpenteosseuse solide 

et proportionnée selon les lois naturelles. 

CROQUIS DE PROVINCE 

LE SOUS-PRÈFET 

Le soleil de juin luit joyeusement et il a' 
dans l'air je ne sais quelles capiteuses 

senteurs. Là bas, aux portes de la ville, 

dans la petites rue inachevée, coupée de 

jeux de boules et dont le ruisseau est 
rougi par des résidus de tannerie, le 

mystérieux établissement a entre-bàilté 

sa porte. Sur le rebord de la fenêtre, un 
pot à l'eau fêlé, dan, lequel flenrit nn 

pied de giroflée, se montre à côté d'une 

cage où deux serins exécutent leurs 
solfège. Des militaires, le ceiniuron bou-

clé de travers, rient sur la porte. 
D'autres arrivent. Ont entre et on sort. 
Par intervalles, on entend le tapage 
d'une dispute ou le bruit d'un baiser qui 
chante haut suruno joue. Le jour tombe. 

Les militaires s'en vont, avec des yeux 

luisants sous les shakos. Une femme, 
vêtue d'un peignoir blanc, se penche un 

instant à la fenêtre et fredonne un bout 
de chanson. , : 

Le long des murs, entre chien et loup, 
se dessine bientôt la fine silhouette d'un 

passant qui, après avoir fouillé plusieurs 
fois la rue du regard, se glisse comme un 

voleur dans la maison mystérieuse et 

referme précipitamment la porte sur lui. 
—Il y a des moments où les autorités 

sont fort à plaindre, disent deux ouvriers 

tanneurs, en lavant leurs liras velus et 
nerveux dans l'eau du ruisseau. 

LE NID 

Je sait un nid charmant et t.-odre 

Où niche l'oiseau bleu dulcear 

Dont nul, en vain, ne peut entendre 

L'accent séduisant cl vainqueur. 

Doux nid, plein de grâces vermeilles, 

Qui, souijtn rayon de gaité, 

Scintillent comme des abeilles 

Dans l'oi\des aurores d'été. 

Forme de fleurs fraîches écloses, 

Œuvre adorable de l'amour. 

Des pcr/ei, des feuilles de rotes, 

Destinent son riant contour 

Bcrin délicieux que dore 

La jeunesse en traits éclatants, 

D'où s'échappe, ailée et sonore, 

La vive chanson dit printemps. 

D'où sort une divine haleine, 

Comme d'un calice embaumé, 

Qui livre au vent son urne plein» 

Du virginal encens de Mai. 

N"id virginal où rit l'ivresse 

Dérobant sos tendres ardeurs, 

Comme une coupe enchanteresse 

Dont lei bords sont voilés de fleurs. 

Plus mignon qu'un nid d'oiseau-mouche, 

Plus frais qu'un cœur de rose thé, 

Ce nid ravissant C'est la bouche, 

Dou.r paradis de volupté, 

Où les désirs, ramiers fidèles, 

Volent toujours inapaisés, 

Et vont provoquer h coups d'ailes, 

L'essaim palpitant des baisers.'.. 

GABRIEL MONAVON. 

Vous permettez?— Vos instants 
sont précieux, je le sais, cher lecteur, 

aussi je ne veux pas en abuser. Ne lisez 
pas ce qui suit, si vous vous portez bien, 

ou encore... si... lisez-le quand raémej 
car on ne sait jamais ce qui .peut arriver. 

— « Saint-Forgeux (Rhône). Depuis 
plus de trois ans j'étais atteinte de dou-
leurs névralgiques qui me faisaient 

énormément souffrir; je n'avais pas 
d'appétit, mauvaise digestion, douleurs 

atroces dans le bras droit. Depuis que 

j'emploie vos bonnes Pilules suisses à 

1 fr. 50, mes maux de tête ont complè-
tement disparu et la digestion se fait 

parfaitement. J 'autorise M. Hertzog, 
pharmacien, 28, rue de Grammont,. à 
Paris, à publier ma lettre comme il le-
voudra. M"1 " veuve DUREL. » Légalisa-

tion de la signature par M. le Maire de 
Saint-Forgeux. 

REVUE FINANCIERE 

Paris, 2 Juin 1886. 

La situation de la liquidation développe 
la reprise sur nos rentes. Le 3 0/6 est 
a 82.72 L'Amartisable à 84.65. 

Les capitaines se portent sur les acti-
ons du crédit foncier qui se sont élevées 

de 1358 à 1363. Toutes les obligaiions 
ont de bons achats mais la grande 
faveur est pour les communales dont le 

tirage est prochain et pour les obliga-

tionsde 1885 libérées maitenantde 140 fr. 
La Société Générale est très ferme à 

457. Chaque affaire nouvelle permet de 

reconnaître la supériorité de cet établis-
sement. 

L'Assemblée Générale des actionnaires 
de la Banque. d'Escompte vient d'avoir 
lieu. Elle a fixé le dividendé ainsi qu'il 
suit. 

Actions entièrement libérées 25 francs 

Actions libérées de moitié 12.50 fr. La 

moitié du revenu a été payé en janvier 
dernier à titre d'acompte. 

On s'occupe moins du Panama, tous 

ses cours demeures stationnaires. Il est 
évident que dans tous les groupes de la 
spéculaiion on est d'accord pour attendre 
les réponses faites par la Commission 

technique de la Compagnie aux questions 
faites par le Ministre. 

Les capitaux disponibles peuvent trou-
ver un emploi à la fois fructueux pf sur. 
Il s'agit des polices spéciales A B que 

l'on obtient aux guichets île l'Assurance 

Financière, rue Louis le Grand à Paris. 
Prix 500 fr, revenu, 25 fr, rembourse-
ment ; 1000 fr par voie de tirages au 

sort. Mais la Compagnie reprend à toute 
date, sur, demande cette police au pair 

de 500 fr et elle tient compte de i'Intérè} 
couru. ! '■' 

Le marché de nos actione de chemins 
de fer est animé. Bonne tenue'des titres. 

L'imprimeur-gérint, A. Tl.'BIN 

M. BERTRAND 
Marchand de vins en gros 

SISTEKON (BASSES-ALPES) 

Informe sa nombreusè clientèle 

que tous les vins qu'il livre sont' 

garantis naturels et exempts de tous 

colorants artificiels. 

Les liqueurs de marque : tels que 

Pernod, Picon, China-Brun, Char-

treuse du couvent, Vermouth île 

Torino, Boulestin, etc., sont vendues 

au prix de fabrique. 

D ^CITir^^V honorable, indépen-
I UOllIUil, dante, sédentaire à 

toute per g nne sérieuse, habitant la 
provincèj; Appointements fixes, deux 

à trois cents francs par mois, avec 
engagement. Ecrire ': Banque et Fonds 

Publics, 65 Rue de Provence - Paris. 

L'académie littéraire et musi-

cale. deFrance a donné le 10 avril 1886 
sa ^ séance. Cette académie a pour but ' 
de mètre en lumière littérateurs et miny-

siciens dont le talent est ignoré du .pub lie 
Nous ne pouvons que recommander' 

chaleureusement cettejq.uable institution 

fondée d'ailleurs sous le haut patronage 

de : . "' " ' 
MZ- Juliette.,. Adam, MM. Théodore 

de IiunvillCj François Coppé, Lecnte 
de Liste et Sulig-Prudhomme. 

L'Académie littéraire et musicale de 
France a pour organe : 

-4-

© VILLE DE SISTERON



La Petite Gazette Poétique, charman-
te Revue bi-mensuelle illustrée, rédigée 
entièrement par ses abonnés. Nous en-
gegeons fortement les amis de la bonne 
et sainte littérature à se rendre compte 
par eux-mêmes de l'intérêt qu'il y aurait 
pour eux à faire partie de cette grande 
Phalange Littéraire et Musicale. 

Demander par lettre affranchie conte-
nant 0,25 c. en timbres-postes, les ren-

^sèignërîièhts complémentaires et un nu-
.ittéro spécimen à M.Georges d'OLNB, 
directeur-gérant, 43, rue du Four-Saint-
''.yermsrînyparis. 

Etniîe de M° H. SUQUET, 
avoué à Sisteron 

[ VENTE 
SUR CONVERSION 

DE 

Saisie IimnobStoe 

?1 sera procédé le mercredi 
vfngt-tn»lM Juin, à huit heure* 
du matin, à l'audience des criées du 
tribunal civil de Sisteron, àû Palais de 
Justice de la dite ville devant M. Jean-
selme, juge-commissaire, à l'adjudica-
tion des immeubles dont la désignation 
suit, situés sur le territoire de la com-
mune de Sisteron, canton et arrondis-
sement de Sisteron. 

RES IMMEUBLES 

A VENDRE 

Article premier 
Vague, ail quartier de Tillette et 

Gâche. Numéro nulle neuf cent quatre-
vingt-sept',' de la section E du plan cadas-
tral, de la contenance d'un hectare 
vingt ares, confrontant du nord Heyriès, 
du midi Roche, du levant Chabert. 
'• Mise à prix: cinq francs, ci . . 5 » 

Article, deuxième 

Labour au quartier d'Aco-de-Cat n, 
numéro mille mil huit cent soixante-

douze, section B du plan, d'une conte-
nance d'un hectare quarante- quatre ares 
vingt-sept centiares, confrontant 'du.' 
levant Richaud Joseph, du nord Vallon,' 
du couchant Lieutier. 

Mise à prix : quatre cent francs, ci 400 

Article trois 

Vague et labour au quartier de Chani-
brancon, numéros quatre-vingt-dix, 
quatre-vingt-onze et quatre-vingt-douze, 
section F du plan, d'une contenance 
d'un hectare trente-quatre ares soixante 
centiares, confrontant du nord hoirs 
Pardigon, du midi Rémi Chabert, du 
couchant Reynaud, du levant Imbert. 

Mise à prix : cinquante francs, ci 50 » 

Article quatre 

Labour arrosable au quartier du Plan 
de la Beaume,numérocent trois, section, 
Bdu plan cadastral, d'une contenance de 
quinze ares quatre-vingt-huit centiares, 
confrontant du levant Féraud, du cou-
chant Armand, du midi veuve Moutte et 
du nord Chemin. 

Mise à prix : cinquante francs, ci 50 » 

Article cinq 

Labour et vignes au quartier du plan 
des Tines, numéro neuf cent soixante-
huit, neuf cent soixante-neuf , section C 
du plan, d'une contenance de cinquante-
cinq ares soixante-seize ares, confron-
tant du midi Michel, du levant Meiffret, 
du couchant chemin du nord Briox. « 

Mise â prix : deux cents francs, 
ci. . . . .. . , . . . . ."' 200 

En vertu d'un jugement sur requête 
rendu par le tribunal civil de Sisterorl le. 
dix-sept mai mil huit cent quatre-vingt-
six, enregistré, le tribunal de céans a 
ordonné la conversion en vente âiïx 
enchères de la saisie immobilière prati-r 
quée à la requête du sieur Reyiiipnd 
Alfred propriétaire à Sisteron. . 

La dite saisie faite par procès-verbal 
en date du treize avril dernier, visé, en-
registré et transmis au bureau des hypo-
thèques de Sisteron le vingt-huit avril 
même mois, volume 35, numéro 22, 
après dénonciation à la partie saisie. 

La dite vente a lieu à la requête et sur 
la poursuite du sieur Reymond Alfred, 
propriétaire à Sisteron, ayant pour 
avoué M" Suquét. 

Contre le sieur Petit François, pro-
priétaire à Sisteron, ayant pour avoué 
M" Beinet. 

Sisteron, le 4 mai 1886. 

. Pour extrait : 

L'Avoué poursuivant, 

11. SUQUET. 

Enregistré à Sisteron le quatre juin 
mil huit cent quatre-vingt-six, folk» 23 
verso, case 5. Reçu un franc quatre-
vingt-huit centimes, décimes compris. 

Signé: DE REBOUL. 

MODES 
LE MEILLEUR, LE PLUS BEAU ET LE MOINS CHER 

•DES JOURNAUX DE MODES EST 

LA SAISON 
JOURNAL ILLUSTRÉ DEi DAMES 

SB, RUE DE LILLE,*2S, A PARIS 

f/imissant Je r*r et le 16 de chaque mois 

L'année entière rf.nticni envi-

ron 2000 magnifiques gra-
Vures noires repré -entHnt lus il 

dernières i.otivi.-autes en " 
objets de toilette et petits 
ouvrages de dames, avec 
un irxte explicatif clair et pré-
cis, plu? Je 200 patrons en 
prrandour nnturolle et an 
moirjB ^oo dessins do bro-
derie. I .'édïtt n île lux.- donn<:, 

outre ces éléments, 36 belles 
gravures colorieosducs aux 
premiers artistes. 

frïx d'abonnement affranchissement compris : 

un an 6 mois y mois 

Édition ordinaire 7 fr. 4 fr. a fr. 2% 

Édition de luxe 16 fr. Sfr.so 4 fr. 50 

Les abonnements partent du premier de chaque mois 
et sont payables d'avance. 

On t 'abonne cher tous tes libraires et aux bureaux de poste. 

fcnvoi gratuit de numéros spécimens sur demande 
n (Vr*nchtc adressées l'Administration dujournal, 25, rue 
de Lille, â Paris.. 

Kl\ F 16 A N C S 

MONTRE Remontoir 
GARANTIE ' 

Payable : Un Franc chaque mois 

ELIE BELZON 

Ingénieur à Morteau (Doubs) 

PULVERISATEUR ÔROCSUET, 121, Rua Oborkampi, PARIS 
pour le traitement des maladies de. la Vigne et dos Arbres fruitiers par le Sulfate 
de -Cuivre. Le Seul reconnu pratiqué. oBnxAIvm<:K /» CA 7'ALO (* UÏÏ SPECIAL. 

A la Palette d'Or 

f HONNORAT 
Peintre-Décorateur 

—0— 

Pi.svri isa: me JLIIXIS 

ASSORTMENT 

De Papiers Peints 

Dorure SÇ Vitrerie 
ENCADREMENTS 

Roi* et Marbre 

VOITURES 

PRIX TRÈS MODÉRÉS 

ATELIER 
RUE DROITE, SISTERON 

GRANDE CHAPELLERIE 

—0— 

CHAPEAUX FEUTRES 

Pour Dant^s etFilIefieM 

NOUVEAUTÉS 
ET FANTAISIES 

I 

JJEUTÏER Fils 
{ .tue Mercerie 

S I » T E 16 O 

E. GHAUY im DEMANDE 

a acl'ctc.r d'occasion un' 
prï alambic contenant do 60 
h 200 litres, avec son bain-
mariè. 

S'adresser au bureau du 
Journal. 

Hmrloges, Peinlailes, 

nëveHIe-ïlBuliu 

MONTRES 
OR, ARGENT & MÉTAL 

leies tic Mariage 

Rue Droite, 

.% SI Si TEK ON 

DELAN ÎHTKICR, 53, rne Vlvienno. Paris 

Il |l il W'aliir. h plll IlflCld l« Ml» («Uni» -tilt. 

RB::XE «WSCUITE - IIIBIT»TIOII DE roinu»B 

SIROP DE NAFÉ contra la COQUELUCHE 

IlMttùiliM iltiulOglau.ii CWiiai. — luit**rWauia. 
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Liiez tout — Cala poat vou3 sauver la vie 

HOP BITTERS! 
(AMER HOUBLON) 

Le Meilleur Remède qui ait été créé. 

Composé dp Houblon, Buchu, Chicorée,— lesmeii-

leures, Ici plus anciennes, les plus reumninées et lei pu» pré-

firu e« mé.|. < ir>e« du mn<dp, enSteiWnl en outre les propriété 

«*iirMi»r- p* ].(«« ffHrurir» d'autre* tonique» «m'ii qui en fo' I 

le Dépuratif du sung pat èieelhsncsj et le usaillenr rase-

Inatatpur de In taillé. 

Aucune h.alndie, aucune santé délabrés n« peut résiner a cet 

Amer, son action étant variée et parfaite. 

Il donne vie et forces nouvelles aux âgés 

et aux infirmes 

Ans. eerlésiastiqu-a, sut I-',- m -, nui littérateurs, aux dames, 

aui ouvriers el a loua reui qui |*f -u I" d'occupation* 

taire» éprouvent des irrégularités dan* le fonctionnement du 

santt. de l'estomac, de- inte-nniei de* rein-, ou a tous ceux qmi 

ont l-e-mn d'un apéritif tunique et légèrement stimulant, cet 

Amer >i>n précieui, ses effeis étant • mine ument curatifi, tom-

qiinvei stimulants, sans Ôtrsj enivrants. 

Quels qu* soient les symptômes ou quelle que toit In maladie' 

ou l'indisposition, fulei usage du Hop liitiers. N'attendez pas 

que vous soviet alité, aussitôt que TOUX vous sentei Indisposé, 

prenez du liop Bitters. Il peut TOUS sauter la fie ; des centaine* 

de personne" ont été sauvées. 

Demandez-en l'avis de votre médecin 

Ne vousîaisseï pa« soulTrirel eraiéchet vos amis de souffrir 

en usant et en engageant les autres a faire usage du Hop Bitieri. 

Ita|ipe!ei-vous que le Hop Bitterr n'est i-a* une méprisable 

panacée, mais bien la plus pure, lu ruoius cliéro et la meilleure 

médecine, l'Ami et l'Espérance du malade ; en conséquence 

aucune personne ou (amille ne devrait l'en trouver dépourvue. 

On enverra franco sur demande une liste de certificats de 

guériaons opérées. 

HOP BITTERS CO 

R0CBE8TFR, N. T., TJ. S. A. — Tonorrro, CANADA 

LONDON , Ano. — ANVERS, BELGIQUE. — PARIS, FRANCS 

en vente chez tous les droguîstis et pharmaciens 

Ne letez pas ce papier, montrez-le à 00s amis ; Il peut 
saucer la oie et la santé. Gardez-le soigneusement 
et essayez ramer aujourd'hui mime. 

Si vous aval froid pendant '.n Mi ornent, 'hsittd ensuite, et 

iransp m plus n»rd ; si <ou» érroiivet mires les loriore- d 

l'ttu|ni - i* t- n, cruicinnl t<-ui a n up de .uou-ir, «t |«TI 

rette Me to.jt de suite nprtS ; si «us Oncle- el évrt* ri-

viennent Meus, vi>. \<nn (annas pt »ol-e i s.^e lit Me, vous 

suu'l ei de retio ■tfeclfbfi n.td mal.q c rju'"ii nomme 

FIÈVRE DILiEUSE 
INTERMITTENTE OU PALUD ENNE 

et te Hop Bitters vous puérira promyti tut'-'t. 

peau e t sèche, rude el j '.il Al"- : si rnOS 'prouve/ 

.,'., I-m--

itn Ut ti- in 

.les d<-

«d erea» rte IVi 

l p..r ni- .liloiaiiii ■f. ret orsann ; un 

îcur et v tiKl'ii -ic .Ions In réglai du IV«i.»m
u

, -1 i |*u .me; 

y -MI jeunairrs ; lesj intestins irr.'-gulirrs ci ea. lin- A la diar-

rhée; une tout sèche; appétit ïrr -(.-ul.er ; respiration difficile ; 

pieds el maint «énéra lemmi froids ; Un pue Mnnrh<> ; maure se 

bourbe; mu cuire ; dépression d'f»prsi ; tnrhes sur le visage 

et le cou ; palpitations du cieur ; ainnnreil inipreotn|)U, gastta^ 

gie ; aversion au travnil ; M vous épi mi ver. un de cen sjmp-
liluies, tous suiilTn-i de 

MUfDI^ DU FOiE 
«f h Hop Mttrrs rt»l(j pHértrn, 

vous épromei un mal q>ie peu ■ «nu ■r—.nert 

l ne croit ; ron lit.on nt!n UtW Je -uns 

dépression •■tout le SV>lèbP, lirait leruetii . dsim 

inférieur!! ; détir ri erainie de mmliei »■■ tnè " 

linuelle des (onses et de lu sasté ; hMm)nir^' —•\-s-. 

tomes indique que v--us foiillr*! du \n i—r ; 1.-

IVULÛDIE NERVE.l? 
et U Hop Bittér* tous purrira eni-*.!, 4tifm 

O'te pautre hniuie, s.i-iir, m>-re nu Ml . 

peut être rcni'ti • A In fati fli-rUs-iiite t- i I*ni 

quelques bouieil e% de Hop Bittér*; 1 a uli*s* ta .n..* ta .;liir Y 

PAS DE MYSTiFI A ION 
Nous sommes fiers de d<re que le liii IUIHTS >'•' ■ nmpii-é dp 

m'
v
<lerines précieuse- et bien connue- telles que, il- •: i , l'ui-bu, 

Chicorée, qui chacune par e!lt*-m4ine est en gr.md nsapi*. et eut* 

ployéesépirétticnt par l*s mcillr urs m 'dccinsde IOUIPS i>fj .I- ; 

elle! n'ont donc pas )> sniu d'autres pmuves dp leur v-lnr 

réelle A moins de dire que les qualité* rêsji e- de ces médeci-

nes, combinées ens<-mi><e, arquiétant une merwilleu-e puis-

Sunce de guéridon. 

Ces plamof mêlées A d'mi'res que le conseil dc< éutioents tué-

decin* et pharmaciens du rpriet o l'omi Inétji tlnns P -irop -lépurniif 

le pu- renom-ué de la médecine infantile i o iMiiu -nt le s>mpl< 

et pui-snnt eurnil Hop Bitterg. qui Ciinttdttvee fi 

r-Mab.ir, fortifie et guérit, dès la prem ère du.se, el p, U ayniinac 

uent jiisqu'A ce que la santé so>t de t «nue p-trhi e. 

a per-

I, une 

■mb es 

VERITES PRECIEUSES 
Si *OQ4 -onfîrei d'uni- tenté chancela ute, ou si vous languissez 

su ur lit, reji-u ?s z-iois, car 

Le Hop Bitters oous guérira 

Si vous êies s luffrâm, si vous vous -cutfi faible et abattu 

wui- en connaître eioeiem- r.t In réus-

ie Hep Bitters oaus ranime' a 
Si von* été- 'ep.i'té-i«sl.quo il qu.i vous vous soviet iinp'wé une 

tAehe trop nid4 <!ons TO - d^vnirs pa-iorim ; ou une taùff fati-

guée A l'exirrtnc |"ir les veilles el l nnziété 

l* Hop Bitters oous restaurera 
Si mus i*i— taùfiM! A itil.drr- ûtj nu rier lir.i.Wi par fn*ri 

travml journal ter, 11Q hl«u uu buInoMi Je lettres lutigu- par ■. 

Ii.MNll île 11,111 

Le Hop Bitien oous donnera de nouoeltes forces 

Si VOUS snuffi'-t d'evris de toh'e. de quelque di-Sipa'io-> ou 

abus de vos 'ar<*es ou h en si v«.u r.rx jeune et que vous 

croissiez trop rapH-mmi, connue snîvr son vont 

Le Hop Bitters oous .oulagera 
Si vous êtes » -V- lier, mit i-hn ••p<. uu b ire m, n'importe où, 

et que TOUS sei'ti 'i I- - moin île rafr Iri.ir «otre système par un 

ionique 1 u un s initi ant non mirntut 

Le Hep Bitters est es qu'il oous faut 

Si vous éi. 1 A .té, si votre -nng esi pnu-. - si voir* poils est 

faille, M vos nerf- so .1 In iiil ants cl si >n- facultés d erois-em, 

nu -i Tnu- souflrpt di- né» m gt-.-. >.*R<sncs 'in go itie 

L e Hop Bltîers VJUS guerity, et oous donnera nouvel e oio 
et 0 gtivar 

S- TOUS ..tuffrer d'une tout d >u our u e et dangereuse, occo-

liuiiné. ji .it qnelquu d. r '-^lement i ; fom qui est auuvcnt prise 

, our la |-h is e 

Le Hop Bitters oou: guérira presque Instantanément 

l.e H"p H. tiers e-t d'nu Jirôuie ngr »h\ et ralrnlctiissant ixtidj 

es boissons à n mintetrer aui u aU\.lr-«, pour n.él- r A de l'eau 

mp'ire,et autres lîq j.le*, les rriidnn- m«i tout A (a't inoll-n i s ; 

t adoue t en nuire la Imurhe et nMioir 1 . siouinr^ Une Im iteî le 

um plus de bien que £. U fiauns d p»usés • n m^ductue inclfieare. 

AVIS 
■ r ■;>!":■■"■ rt l'artH -n «»Ii 

Bltt«OI I'»u. r»a.lii i-llrm*iit uliiire. r 
t-'lleniL-til rrunile, qits plusiaiir? iMrmnn 
r:.:-. - A rimlrrfa re cl srtii:!» ilmu 
ppBi en !*• MigKg- a ut (1 acheter Wr 'Ir-

ritable Hop Blttors- Evite» 

lr«, snrt.ren*ntn du Hop 
1 Oemands tff ilavmue 

p*a »eni|iMleinri -o soni 
de Iromynr 1. ■ h"nn^lr , 

"t ru et pUee dn v6-
•M ilrtisr («a •"phi-tin^ 

■ont offerte*, et n - pK-yeS ^ UB 

le Voritiblo Hop itltt'-rs Amorlctln uni vend d.u- rrmn-iea 
bon tell ks erré- n i MUianiitjt, o <ulu»r U'ioiibr», pnn»nt le n"m Av dxs-

Sonle, in-uW «Uns In V»rr-.| sur un .le- ri»*-, «liqnettc ttaneh* 

imprltita>' eu loltre» n-nr»» >v-c" ■ u« r-»i'P- -I. hf>- tlcu» u» couleur 
pftlë *i<iU'tie |*un'- nTm- 1 P rr, d'emplni impntuâ 
n Pruncnii .-t -n npl i-, 

■i!- f ; n .f.sl 7,' ■ .- . >'p TÎOlï Dl*.t"« «I venin. 

SYMPTOMES 

Si vos eterémems sont secs, durs, et vous cansent des dou-

leurs en u ÔVuf te.np- qu'ils viennent en peiiie quefntité, M >i 

quelque temps epn- que vos intestins ont été d..n- cette con-

dition Touséprouret îles nau-ées, manque d'app-'ti:, (Intu en< r, 

ébluuissemenu el de- symptOmey de fièvre, vont loutlrcz de 

CONSTIPATION 

et le Hop Bitters vous guérira certainement. 

Si vos force* rltaW sont nluitmes : si vnil é rmtvei nu «en-

llmenl de (uib e-se et da ms-itnde générale ; si vous étttt In t-

gué aisément ; si vous transpire! r.u pieuse m en Déniant intic 

umeil ; si vulre r<sp ration •levienl riillir le Bitre* e uioinlre 

eiïnrt ; et 11 un sent ment de roéiaucolic ut ;. n- 1.: vous 

étreint, vous sottlTreidu 

FAIBLESSE GÉNÉRALE 

Hop Bittrrs vous en débarrassera. 

Si vous éi rouvï tin sentiment de lourdeur sur lVtouinr ; 

.i voira appétit est changeant, quelque- loi vm-e mnl« en 

' néral très faible; si vous é prou VI des irts'n s mnibideSK 

lépression d'esprit après tin b n r*qm*, ncrompi^n- e sOUVt'ni de 

lim leurs ; dos venu dan» l'es omnr, des aeblil vt»iui<» m-nt 

et pal|'itutli>ns ilnul u en-es au flteui d- 1 , u u-ées, 

maut de tûte, ut autres •jmptûuVoi siunbur- n, .dus* eoùll.cï .te 

DYSPEPSIE 

ot le Hop Bitt<n (/»s guérira d'une niait tf>r*e r idi"ole. 

H 't'm"» tnviiTii-: •m.ar.i 

d»ulnun, e .g nrl .i- 11 

-[il- .jii'nn il 

:n de Iréqu 

Si TOUS épr'<u 

s reins arco 

le long do In cuisse; cnu dtinljuren-e, n'ttùisniili< e| r'-

qui'ine, niflléo de p i- tournant nu ronge npro- -pi Iqùc ii-mp- ; 

uppétit Torace nt soif iiivifincitible, peun sérlie < t rude, «tigur 

pjieitse et l'-pin-Hc, (- ne Ti-.- gouflee* el "inliuumées. ^onll- ...-m 

Kouiteui d'-s mem re<. hrtqnets In^qnents; itijfiou ié t j en < 

dans les Viloris laits pour cvaiocr l'tàa. ibus loailrei 
Ht quelqu--

MALADIES DES REINS OU DES 

VOIES DES REINS 

Tollés que : maladies îles reins de Ilriclit . pierre, gre-rella, 

lce.le.nl dan» tes rems, diabète, sirnngiiriv, Inllammntlnn, reien 

jtlon ou suppression d'enu ef lr Hop i^ittors CSt lo SOUl 

b'emède qui vous guérira. 

 J 

SE VEND DANS TOUTES LES BONNES PHARuîÀCIES 

Pour éviter la 

fraude, brises 

les bouteilles; 

nelesjt^t zpas 

GROS: 
Maniifni'tiire 

HOP BITTEHS 

Wain* ! nndé 

Si votre p lin rnia-

cien n'a pas de 

Hop Bitters, 

adressez un itiîtn-

dat-ptHtteA ACft-O, 
pharmacien n 

,M ytiVli ( Setjir ). 

( 5 Ir. par Ha lin 1, 

et \ou& récb-rez 

fruncu le-- qiuiiiii-

ti'squevoubde-

meiuli rt-z. 

RAPPELEZ VOUS CECI I 

S: vo'tï Me. mnl'd-. t* TTn-) 1* n.-tndr, 
:
m-i-. L b n h Satur A MOU rei otuytt,!» it« tout nutru-

a échouo. 

Si V '-ns -te* e-»mpiral tem-Mil puria.tt, ma • que von-

sentier le l-e>ni'i d'un î":iiq ■-* . uis-niit • t stimul-tu , fuites 

usage du Hop Bi*~^rrt .] i ivVii de v».., m- n'*JiV-l ««. 

Si TOUS "ici CORP*.'") -uj-t A n C; \*»Î-M >] ,:iio 011 

i testi >«. re -cra ...en 1 r- tan -, 1- jfttp Bitters 
est K- rlmôrle -ou>em>ii pu'ur en gertru de souflrbne.c , 

S- TOUS eien min '• pur une d<s m ;ubr u e- m., -d es <<.••* reins 

on des voi s .les reins, -e-,-. .\ tnm d- i-nter la mo.i, ci 

•'e tianJei rotre guenvuii .1 Zïop Bitterr-. 

Si TOUS snitîfrer de ti "e-r le ... itdie ■! '« ^->•! , •.-...»« TCU-

>er 1 «n vèiimi-le * lia. île lïri ,M s ■!-..» .'u ••:.» .-
ot
 Iîo >3 

BittOt'3 

Si 1 

tél. 

pu n p.iur r 

.1, lypÛ. .de 

Si «fnt » 

f<-tre hAl'hne 

I'"-*', r 

pien'e7 r 

«l.| X v, 

un fier" 
Ui i II. 

An (a t î NftlArtl T"v 

les ii.ist -s. lu «ans. 

on paiera 1S.M00 fr 
■tu-- cet A ..or n.'ji p.t> [, 

qulnoniue pr-nvre p,M 

• i -ut - sa ci mpos t. ou* 

Si MMS tes «Mls -nl 11 

■le- alliant m 1 ..n i-iue-

Ui -I iltl ! ia! d*î m r 

tero *• ■ uiéd- tbuvrrai 

NUI - - n ni 

Si vous **es A l'a-. l e 

•n'ani , lo Hop lsï< 
■ 1 ie-uJ pr sei nul e' ipu 

«ni "'i- 1 Cent q.l 

fie e . n; ^t le sy.-t 10- de 10 

jnln ie- ■• ili'n ieur-s ou inter eur 

uu nui. ou | f 1)1 iwuiiks r rentes. 

11 n'y n hifcnrlfl méilec n" qui -oit n 

rendre >-t .-îlre dans Ion n loi «ira ion 

quule, et en ec.i le Ho:i tliVtot'u 

lama, meilleure, ci la moins i.ère d* tr. 

lo- m-tl.idiu- nuiq'i" l-s 

>• tr- tivem pntO 'irS dp 

(v -r* 'L;ms ie» u ines. Il 

.■-s hum tirs ou germes 

q'i'ul.us sO'eiil sérieuses 

effien.-e, facile A 
m • ce»lu en lorme 

plus pnin, eer-l 

POUR TOUS PAYS 

Voitures d'occasion 

SERVICE A VOLONTE 

PRIX TRÈS FrlODÉRÉS 

Place .de la Grand'Ecolo 
et rue de Leuzo 

Culture Horticole 
ABS SSES B<'SB W B 'B' S EOES 

et d'ornement 

GRAINES 

Potayères, FoorraoÈrcs et de Fleurs 
GROS— DÉTAIL 

SISTERON 

naturels 

F1JCUKS ASSORTIES 

BI.»n«jcocts) I»Iactt*s>i 

s1 '5»ïs»î-!iia» 

ORANGERS pour Mariées 

PRLX MODÉRÉS 
e 

RUE DfSOÎTE, SISTERON 

Livraison en 4jours 

m 

il 

-y 

M À i S 0 N 

Fondée on 1790 

(Çonfiserie et pâtisserie 

VINS FINS et LIQUEURS 

Desserts Assortis 
POUR 

Certifié cou l'on Vu pour la légalisation ile la signature ci-conbe Le Maire, 

1% © VILLE DE SISTERON


